
1 / 2 

Pourquoi tant de haine? 

Vers un retour masqué de l’antisémitisme? 

 
Les témoins de la Shoah – rescapés, tortionnaires et libérateurs – 

disparaissent peu à peu et bientôt, ce sont les seules «archives» 

qui témoigneront de l’épouvantable tragédie qui a marqué l’his-

toire de l’humanité et du peuple juif en particulier. 

 

J’ai le souvenir d’avoir lu quelque part qu’à cette époque, les rap-

porteurs de ce génocide étaient pressés de multiplier photos, films 

et enregistrements de ce qu’ils découvraient dans les camps de la 

mort. Certains craignaient – et cela s’est malheureusement confirmé – que plus tard, des individus 

nient, minimisent ou déforment la réalité de ce qui s’était passé. 

 

Plus de septante-cinq ans après les faits, l’idéologie qui avait nourri le projet diabolique des nazis 

reste encore bien présente dans beaucoup de pays et partout dans le monde. La haine [à l’égard] des 

Juifs reste vivace et se manifeste encore sous différentes formes et avec plus ou moins de virulence. 

Souvent, les autorités s’interrogent ou feignent de ne pas comprendre les raisons d’une haine si 

viscérale et aussi universelle. On en oublierait presque que cette haine existe depuis des siècles 

comme une infection latente, chronique, prompte à s’étendre à la première occasion favorable. 

 

Le monde juif et une multitude d’institutions 

ont bien entendu tenté de réagir et nombre 

d’organisations ont été créées pour «cultiver la 

mémoire», «enraciner la vérité» et amener nos 

contemporains au respect des Juifs, et au-delà 

d’eux, de ceux qui vivent de près ou de loin 

des tragédies semblables. 
 

Cela étant, l’IHRA – International Holocaust Remembrance Alliance (Alliance internationale pour 

la mémoire de la Shoah) a contribué à bien définir et cerner les contours d’un antisémitisme qui 

s’infiltre dans toutes sortes de projets sociaux et politiques qui de nos jours trouvent un large écho 

dans les populations.  

 

Voici la brève définition officielle de l’antisémitisme dit «opérationnel» : 

«L’antisémitisme est une certaine perception des Juifs qui peut se 

manifester par une haine à leur égard. Les manifestations rhétoriques 

et physiques de l’antisémitisme visent des individus juifs ou non et/ou 

leurs biens, des institutions communautaires et des lieux de culte.»1 

 

Le site de l’IHRA décline ensuite quelques exemples concrets qui 

illustrent les formes modernes de l’antisémitisme rencontré. Jusque-là 

rien à redire et l’on peut se féliciter que de nombreux états, dont la France, aient adopté cette définition 

de l’antisémitisme. Une large adhésion à laquelle se sont jointes plusieurs grandes villes françaises, 

dont Paris, Nice, etc. Sauf que manifestement, le 23 mars dernier [2021], la Mairie de Strasbourg a 

rejeté le texte pour des raisons plutôt «obscures» ou, au contraire, selon d’autres, très «limpides».2 

 
1 Site IHRA – Définition de l’antisémitisme. 
2 Site Europe Israël – Islamo-gauchisme : La mairie EELV de Strasbourg se déshonore en rejetant la définition de 

l’antisémitisme de l’IHRA, adoptée par de nombreuses instances. «C’est la première instance démocratique à rejeter le 

texte». 

https://www.holocaustremembrance.com/fr/resources/working-definitions-charters/la-definition-operationnelle-de-lantisemitisme-utilisee-par
https://www.europe-israel.org/2021/03/islamo-gauchisme-la-mairie-eelv-de-strasbourg-se-deshonore-en-rejetant-la-definition-de-lantisemitisme-de-lihra-adopte-par-de-nombreuses-instances-cest-la-premiere-instan/
https://www.europe-israel.org/2021/03/islamo-gauchisme-la-mairie-eelv-de-strasbourg-se-deshonore-en-rejetant-la-definition-de-lantisemitisme-de-lihra-adopte-par-de-nombreuses-instances-cest-la-premiere-instan/
https://www.europe-israel.org/2021/03/islamo-gauchisme-la-mairie-eelv-de-strasbourg-se-deshonore-en-rejetant-la-definition-de-lantisemitisme-de-lihra-adopte-par-de-nombreuses-instances-cest-la-premiere-instan/


2 / 2 

Naturellement, nous pouvons tenter de «comprendre» et extrapoler les argu-

ments avancés par les autorités de la ville de Strasbourg, il n’en demeure pas 

moins qu’[avec une telle] décision, le message adressé aux citoyens de cette ville 

est au mieux «confus», au pire l’aveu d’une conscience encore imprégnée 

d’une idéologie [dont] l’antisémitisme infuse en coulisse la pensée. 

 

Tandis [qu’on assène à nos contemporains des] informations qui les angoissent 

chaque jour un peu plus, il ne reste guère de place dans la réflexion pour de la 

clarté et une vision nette à propos d’un antisémitisme qui, loin d’avoir aban-

donné la partie il y a trois quarts de siècle, trouve aujourd’hui plus que jamais 

un terreau favorable à sa multiplication et à sa diffusion. 

 

Comme le virus de la Covid-19 que certains «voient» aujourd’hui partout, l’antisémitisme demeure 

un danger d’autant plus pernicieux qu’on ne le voit pas venir, [celui-ci] avançant le plus souvent 

«masqué». 

 

Dans un tel contexte, restons mobilisés et vigilants et n’hésitons pas à prendre position, mettant en 

lumière ce que nos autorités tentent parfois de voiler ou minimiser, en toute bonne conscience ou non. 
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